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Résumé  

Les Technologies de l’Information et de la Communication (TIC) ont révolutionné l’agir   

dans plusieurs secteurs d’activités, y compris celui lié à l’éducation. Cette recherche est 

focalisée sur l’intégration des TIC en milieu éducatif. Elle a pour ambition de mener une analyse 

critique sur l’implémentation du numérique en milieu universitaire camerounais et s’inspire de 

la théorie du Changement d’Anderson. En s’appuyant sur une approche à la fois quantitative, 

qualitative et interdisciplinaire, l’analyse des données révèle que le numérique est bel et bien 

introduit en milieu universitaire camerounais. Des espaces numériques sont mis à la disposition 

des apprenants et des enseignants qui les exploitent à des fins pédagogiques. La maintenance 

des infrastructures numériques, la formation continue des enseignants aux TIC et la 

disponibilité de l’énergie électrique sont quelques défis majeurs à relever pour rendre l’usage 

du numérique de plus en plus effectif dans les universités camerounaises. 

Mots-clés : Numériques éducatifs, TIC, outils numériques, université. 

Abstract   

Information and Communication Technologies (ICT) have revolutionized action in 

several sectors of activity, particularly education. This research focuses on the integration of 

ICT in educational settings. Its objective is to conduct a critical analysis on the implementation 

of digital technology in Cameroonian universities and is inspired by Anderson's Theory of 

Change. This study is based on a quantitative, qualitative and interdisciplinary approaches, the 

analysis of the data reveals that digital technology is indeed being introduced into Cameroonian 

universities. Digital spaces are made available to learners and, lecturers use them for 

educational purposes. The maintenance of digital infrastructures, the training of teachers in ICT 

and the availability of electrical energy are some major challenges to be taken up to make the 

use of digital technology increasingly effective in Cameroonian universities. 

Keywords: Digital education, ICT, digital tools, university. 

 

 

Introduction  
 

Le développement des TIC a donné lieu à de nouvelles façons de vivre et de 

communiquer. Elle a apporté des changements dans tous les secteurs d’activité. Les années 

2000 marquent les débuts de l’introduction du numérique en Afrique avec l’adoption dans 

l’agenda de l’action publique, de la question de l’économie numérique et de l’innovation (N. 

Tatchim, 2018, p. 187). Au Cameroun, dans le domaine éducatif, diverses actions ont été 

lancées, notamment la dotation dès 2001 des établissements scolaires et universitaires de 

centres de ressources multimédia (CRM) (D. M. Feugueng et al, 2015, p. 222). L’intégration 

des TIC en milieu éducatif camerounais a fait l’objet de diverses recherches. S. Tchameni 
Ngamo (2007) tente à partir d’une approche interprétative de comprendre les stratégies 

déployées afin de favoriser l’intégration des TIC et améliorer l’offre à l’éducation au 

secondaire. J. Ngnoulayé (2010) a pour objectif de comprendre comment les usages des TIC 

ont un impact sur l’apprentissage et la motivation académique chez les étudiants au Cameroun. 

M. Ngono (2011) traite des questions relatives à la faible utilisation pédagogique des TIC au 
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secondaire. M. C. Mawa (2014) effectue quant à elle, une analyse critique de l’intégration des 

TIC dans les pratiques pédagogiques des enseignants du Département d’Histoire de l’université 

de Yaoundé I. Ce travail enrichit davantage cette thématique. Son ambition est de mener une 

analyse critique de l’implémentation du numérique dans les universités camerounaises. Après 

la présentation des considérations théoriques et méthodologiques, il sera question de mener une 

analyse critique de l’intégration des TIC au sein des universités camerounaises et les défis y 

afférents. 

1. Cadre théorique et méthodologique  
 

Les cadres théorique et méthodologique permettent de réifier le sens à donner à cette 

recherche. 

1.1. Cadre théorique  

Cette étude repose sur la théorie du changement (ToC)1 d’Anderson. Elle est issue de la 

théorie du programme en évaluation associé à une préoccupation pour la participation et 

l’apprentissage. Vogel, Carol Weiss et Anderson en sont quelques théoriciens. Selon                     

A. Anderson (2005, p. 3), la ToC est « une façon de décrire comment un groupe espère atteindre 

un but donné à long terme. Selon lui, il s’agit a priori d’une stratégie d’aide au développement 

de solutions à des problèmes sociaux complexes (A. Anderson, 2005, p. 1). Par la suite, elle 

peut servir d’outil de mesure de l’impact. L’intégration pédagogique du numérique en milieu 

universitaire apporte des changements par la modification du rapport au savoir des enseignants, 

voire des apprenants. Ces modifications dont parle cet auteur permettent de placer l’apprenant 

au centre de la construction du savoir. L’enseignant lui indique les ressources numériques et 

enseigne via les plateformes numériques qui favorisent l’interaction entre l’enseignant et 

l’apprenant dans le processus d’élaboration du savoir. Bref, toutes ces actions ont abouti à la 

modification du rapport au savoir, des modalités et des contextes d’apprentissage. Elles ont   

favorisé la circulation des savoirs. Cette théorie permet d’évaluer les changements observés 

dans les pratiques pédagogiques des enseignants au travers de deux principales questions de 

recherche : comment les TIC sont-elles implémentées dans les universités camerounaises ? 

Quels en sont les défis ? 

1.2.  Cadre méthodologique     

Cette recherche vise à comprendre comment les TIC sont intégrées en milieu universitaire 

camerounais. Elle est à la fois quantitative et qualitative.  L’approche quantitative permet de 

relever les différents moyens logistiques mis en place pour une intégration effective du 

numérique dans les universités. En revanche, l’approche qualitative s’appuie sur une étude de 

cas, celle des pratiques numériques au sein du Département d’Histoire de l’université de 

Yaoundé I. L’outil méthodologique est celui des récits de pratique. Pour les recueillir, nous 

avons fait recours aux entretiens. Nous nous sommes rendues au sein du Département en 

question et avons interviewé un échantillon constitué de 8 personnes, soit 3 enseignants et 5 

étudiants. Les enseignants ont été choisis en fonction de leur ancienneté qui varie entre 4 et 12 

ans et leur disponibilité.  Quatre étudiants de Master 1 et 1 étudiant de Licence 3 ont également 

été interrogés. Les entretiens ont eu une durée comprise entre 10 à 20 minutes et ont été 

enregistrés et transcrites en vue de faciliter leur traitement et leur analyse. 

 

 

 
1 On l’appelle, en anglais, theory of change, d’où l’acronyme ToC. Il existe plusieurs synonymes ou concepts 

semblables à la théorie du changement : chemin du changement (change pathway) ou chemin des résultats 
(outcome pathway) (de Reviers, 2012, p. 2). Le programme Innoweave parle également de schéma de 
transformation sociale (STS). 
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2. Analyse des données  
 

L’intégration du numérique en milieu universitaire camerounais revêt les dimensions   

logistiques, pédagogiques et internationales. 

2.1. Les espaces numériques 

Depuis 2001, l’État du Cameroun a doté de manière progressive, les établissements 

scolaires et universitaires, de Centres de Ressources Multimédia (CRM) (D. M. Feuguen, et al, 

2015). Les deux premiers CRM ont été installés en 2001, l’un au Lycée général Leclerc et 

l’autre au Lycée bilingue d’Essos à Yaoundé.  Ils ont été aussi implantés dans les différentes 

universités, notamment celles de Yaoundé I et II, de Bamenda (voir photo n°1), de Ngaoundéré 

et de Douala.    
 

Photo n°1 : Le Centre de Ressource multimédia de l’université de Bamenda et quelques aperçus 

de la salle. 

 
 

                                    
Source : M-C Mawa, Bamenda le  12 juin 2024. 

Les discours politiques accordent la priorité à l’économie numérique et à l’innovation 

technologique dès 2015 (N. Tatchim, 2018, p. 187). Cette idéologie est renforcée par l’initiative 

Cameroun Vision 2035 qui sous-tend l’action gouvernementale et dont l’une des ambitions est 

de renforcer l’éducation, les sciences et les techniques pour préparer les jeunes vers une Afrique 

numérique (Cameroun, 2019, p.1). Dans cette perspective, un plan stratégique de 

développement de l’économie numérique, Cameroun 2020, a été lancé et développé sur cinq 

ans (2015-2020) avec, entre autres, comme axes prioritaires la promotion de la culture 

numérique par la généralisation de l’usage des TIC dans la société et la formation des jeunes 

des établissements primaire, secondaire et supérieur dans le domaine des TIC. L’intégration 

physique (C. Deprover 1996, p. 10) du numérique en milieu universitaire camerounais se 

perçoit également à travers le Projet Structurant du E-Natioanal Higher Education Network et 

la création de l’université Inter-États Cameroun-Congo. L’université virtuelle Nationale ou 

Université numérique Nationale, logée à l’université de Yaoundé I, a été lancée en 2013. Elle 

est dotée de salles multimédia équipées d’ordinateurs interconnectés et connectés à internet par 

la fibre optique du campus. Par ailleurs, elle travaille en collaboration avec les universités 

indiennes qui leur délivrent des Masters et programmes certificatifs. 

Le Projet Structurant du E-National Higher Education Network comporte plusieurs 

articulations qui sont le don de 500 000 ordinateurs portables de marque Pbhev aux étudiants 

des universités d’État et des Institutions privées d’enseignement supérieur. Ce don épouse le 
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Projet Paul Biya Higher Education Vision du chef de l’État (N. Tachim, 2018, p. 187). Le E-

National Higher Education Network comporte également : 
 

la construction, l’équipement et la mise en place dans huit universités d’État du Cameroun et à 

l’université Inter-États Cameroun-Congo, d’un Centre de Développement du numérique 

universitaire ultramoderne( voir photo n°2) ; la réhabilitation des réseaux locaux informatiques et 

l’installation des réseaux de diffusion wifi dans les campus principaux des universités d’État; la 

conception, le développement et l’installation du système informatique national de gestion 

harmonisé de l’enseignement supérieur au Cameroun dénommé Cameroon Higher Education 

Integrated Management Information System(HEMIS) ; le renforcement des capacités des 

ressources humaines dans le domaine du numérique universitaire ; l’interconnexion numérique 

du MINESUP  et des universités d’État ; l’accès à très haut débit des universités d’État et du 

MINESUP à l’internet et l’appui à la production et diffusion des ressources pédagogiques 

numériques endogènes (Cameroun, 2019, p.13). 
 

Photo n° 2 : Le Centre national de supervision du réseau d’interconnexion universitaire de Yaoundé et 

les neuf centres de développement du numérique dans les universités d’État  
 

 
 

Source : Supinfos 2022, p.14. 
 

Créée en 2012, l’université Inter-États Cameroun Congo (UIECC) est une institution 

universitaire, fruit de la collaboration entre le Cameroun et le Congo. Elle loge deux 

établissements : l’École Supérieure internationale de numérique de Sangmélima ouvert en 2019 

qui forme les ingénieurs du génie numérique dans les domaines tels que la création et le design 

numérique et ingénierie des systèmes numérique (Cameroun, 2019, p.16). Le centre de 

Développement du Numérique Universitaire a lancé en 2020. 

   L’enjeu logistique permet de franchir la première étape de l’intégration des TIC en milieu 

éducatif, celle de l’intégration physique. Elle consiste à placer les équipements technologiques 

à la disposition des enseignants et des apprenants et s’en servir  occasionnellement pour 

répondre aux besoins ponctuels du milieu (Y. Lauzon et al, 1991, p. 9). L’on partage l’avis de 
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C. Deprover (1996) qui estime que l’intégration physique est incontournable et constitue un 

préalable à l’intégration pédagogique. La présence du matériel et des infrastructures numériques 

apporte des changements dont parle Anderson et modifie l’environnement d’enseignement et 

d’apprentissage et par conséquent le rapport au savoir des enseignants et des apprenants.  

2.2. Les pratiques pédagogiques numériques 

Le dispositif numérique ci-dessus présenté, offre l’opportunité aux enseignants et aux 

apprenants de s’en approprier, aussi bien en contexte d’enseignement et d’apprentissage qu’en 

contexte d’évaluation. Cette disposition permet de franchir la seconde étape de 

l’implémentation de l’ordinateur en milieu éducatif qui est celle de l’intégration pédagogique. 

Le plan stratégique de développement de l’économie numérique, Cameroun 2020, a favorisé 

l’introduction de nouveaux enseignements relatifs à l’intelligence artificielle, le génie logiciel, 

l’infographie et le web design, l’informatique industrielle et l’automatisme, la maintenance des 

systèmes informatiques, le e-commerce et marketing numérique, les télécommunications, les 

réseaux et sécurité, la cybersécurité et les sciences des données (Cameroun, 2019).  

Des changements ont été aussi introduits dans le processus d’enseignement apprentissage 

et d’évaluation avec notamment la numérisation des cours et leur mise en ligne, le renforcement 

des capacités des enseignants à l’usage des TIC par leur formation en ligne etc. Le e-learning 

s’est intégré peu à peu dans les pratiques des enseignants. Au Département d’histoire de 

l’Université de Yaoundé I, les TIC interviennent pendant la préparation des leçons et lors du 

processus enseignement-apprentissage.  Pour la préparation des cours, les enseignants de ce 

département utilisent internet pour actualiser leurs données. Ils consultent les publications 

récentes, élaborent les plans de cours afin d’éviter des anachronismes (M.C. Mawa, 2014). 

Pendant les enseignements, certains enseignants se contentent d’indiquer des sites et des 

moteurs de recherches aux étudiants afin d’enrichir et approfondir leurs cours (F. Kenne, 2022). 

D’autres mettent leurs cours en ligne via le Moodle sur le site www.e.learning.yaoundé1 de 

l’université et laissent l’accès aux étudiants (C. Nenkam, 2022).  
Du fait de la pandémie liée à la COVID 19, le téléenseignement s’est imposé à plusieurs 

enseignants. Avec le confinement, Fame Ndongo, Ministre en charge de l’enseignement 

supérieur au Cameroun a préconisé le recours aux TIC en vue d’assurer la continuité 

pédagogique en ligne à l’aide des outils numériques accessibles aux étudiants en l’occurrence 

les plateformes numériques institutionnelles d’enseignement en ligne et les média sociaux (J. 

Fame, 2020, p.2). Il a de ce fait invité les enseignants à digitaliser les cours magistraux, les 

travaux dirigés et les travaux pratiques afin de les transmettre aux étudiants via une adresse 

électronique, une plateforme numérique ou les supports comme WhatsApp, Facebook et 

Telegram. Les radios campus, les enregistrements audio et vidéo des cours et les 

microprogrammes ont également servi de piliers de diffusion des enseignements aux étudiants 

(J. Fame, 2020, p.3). 

La digitalisation des activités pédagogiques se traduit également par la télé-évaluation. 

Au niveau des contrôles continus, certains enseignants du département d’histoire de l’université 

de Yaoundé I autorisent les étudiants à déposer leurs devoirs par courriel au travers des adresses 

électroniques (R. E.J. Endougou, 2022). Pour ceux qui ont mis les cours en ligne, la publication 

des notes se fait aussi en ligne. A travers les courriels, les étudiants peuvent consulter leurs 

notes et questionner les enseignants en cas de problème (M.C. Mawa, 2014, p.47).  La télé-

évaluation a été introduite à l’université de Yaoundé I au cours des examens de l’année 

académique 2015/2016 (A. F. Abelegue, 2017, p.1). Elle consiste à soumettre les étudiants aux 

Questions à Choix Multiple via un quizz box connecté à internet ; à l’aide d’une télécommande 

personnalisée, chaque étudiant doit enregistrer le numéro de la réponse correcte aux différentes 

questions qui défilent à l’écran. Au départ, elle s’est limitée aux étudiants des niveaux 1et 2. 

Avec la pandémie due à la COVID 19, elle s’est généralisée à l’ensemble des étudiants. L’usage 
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des canaux numériques est de plus en plus sollicité, les étudiants sont soumis à des examens à 

distance ; les devoirs et autres sujets d’examens sont envoyés par voie électronique aux 

étudiants qui les soumettent par le même canal (J. Fame, 2020, p. 3). 

 

2.3. La visibilité des universités camerounaises sur internet 
 

Les TIC offrent l’opportunité aux institutions universitaires d’avoir une visibilité sur 

internet.  Leur présence est le témoignage de l’effectivité de l’usage du numérique qui se perçoit 

entre autres par le nombre de liens hypertextes se référant vers les pages du site web, les 

productions scientifiques indexées par Google Scholar, le nombre de pages du site web 

contenues dans l’index Google et le nombre d’articles et de cours mis en ligne par les 

enseignants. Ces indicateurs sont pris en compte par le classement webometrics lancé par 

Cybermetrics Lab, un groupe de recherche appartenant au Conseil supérieur de recherche 

scientifique (M. Arama, 2019, p.1) qui a pour objectif de promouvoir le libre accès aux 

informations générées par l’université. Depuis 2004, cet organisme public d’origine espagnole, 

effectue une publication biannuelle, aux mois de janvier et juillet, du classement webometric 

de plus 12000 universités à travers le monde. 17 universités camerounaises figurent dans le 

classement de 2017 (voir tableau n° 1). 
 

Tableau n° 1 : Classement des universités camerounaises sur le web en janvier 2017 

Universités 
Classement 

africain 

Classement 

mondial 

Classement 

national 

Université de Yaoundé I 92 3430 1 

Université de Dschang 101 3540 2 

Université de Buéa 159 4948 3 

Université de Douala  176 5480 4 

Université de Ngaoundére 213 6840 5 

Université de Yaoundé II 354 12145 6 

Ecole nationale supérieure polytechnique de 

Yaoundé  
385 12803 7 

Institut de formation et de recherche 

démographiques 
387 12821 8 

Université Catholique d’Afrique centrale 507 15184 9 

Université des Montagnes 550 16074 10 

Université Catholique du Cameroun 752 18687 11 

Ecole nationale d’administration et de 

magistrature 
892 20236 12 

Université des Sciences et technologies de 

Bamenda 
940 20863 13 

Université adventiste de Cosendai 1108 22637 14 

Université de Maroua 1144 22901 15 

National Polytechnic Bamenda 1274 24205 16 

Université Protestante d’Afrique Centrale  1367 25015 17 
Source : M. Tchitchoua, 2022, p.1. 

 

L’université de Yaoundé I occupe la première place sur le plan national, 92e sur le plan 

africain et 3430e à l’échelle mondial. Elle est suivie des universités de Dschang et de Buéa. 

L’université protestante d’Afrique centrale occupe la 17e place sur le plan national (voir tableau 

n° 1). Le Webometrics Ranking of World Universities de juillet 2022 dans sa version Afrique 

subsaharienne classe quatre universités camerounaises parmi les 100 premières institutions 

universitaires. L’université de Dschang est la première sur le plan national, 68 e en Afrique 

subsaharienne et 3193e sur le plan mondial. Elle est suivie des universités de Yaoundé I, Buea 

et Ngaoundéré qui occupent respectivement les 78e, 83e, 99e en Afrique subsaharienne et 3525e, 
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3611e et 4075e positions sur le plan mondial (M. Tchitchoua, 2022, p.1). La présence d’une 

université apporte aussi des modifications, dont parle A. Anderson, dans les pratiques des 

enseignants. Ils doivent mettre les cours et les publications en ligne. L’intégration du numérique 

en milieu universitaire est freinée par de nombreux problèmes qui entrave une application 

efficience.  

3. Discussion   
 

Le numérique éducatif a remis au grand jour plusieurs freins qui handicapent la 

digitalisation des enseignements. Pour capitaliser l’usage du numérique en milieu universitaire, 

des défis pédagogiques et énergétiques doivent être relevés. 

3.1. Les défis pédagogiques 
 

Les challenges pédagogiques sont centrés sur l’incompétence numérique des enseignants, 

voire des apprenants. Celle-ci est relative à l’incapacité des enseignants, voire de certains 

étudiants à utiliser les technologies de l’information et de la communication à des fins 

pédagogiques. Nonobstant le fait que des séminaires soient organisés dans certaines universités 

telles que Yaoundé I et Bamenda pour pallier à cette situation, la difficulté a persisté. Une 

étudiante déclare à ce sujet que pendant le Covid 19, plusieurs enseignants n’ont pas pu 

enseigner via googleclassroom parce qu’ils ne maitrisaient pas l’outil informatique (R. E. J. 

Endougou, 2022). Un enseignant renchérit en affirmant qu’« une fois la formation reçue, ce 

n’est pas évident de mettre en pratique car en cas de difficulté on ne sait à qui s’’adresser. Il est 

important d’assurer des suivis post séminaire afin de faciliter l’assimilation des compétences 

partagées lors des séminaires » (G. Kum, 2022). L’usage des réseaux sociaux en temps de Covid 

19 à des fins pédagogiques n’a pas été aisé à cause de la fracture numérique. Elle se perçoit à 

travers l’incapacité des étudiants à s’offrir un téléphone androïde. Aussi ne disposent-ils pas 

des moyens financiers pour s’offrir des data pour se connecter au moment des cours.   
 

3.2. Défis énergétiques et logistiques  
 

L’un des grands challenges liés à l’usage de l’ordinateur sur l’ensemble du territoire 

national en général et en milieu éducatif en particulier est celui de la disponibilité de l’énergie 

électrique. Les enseignements ne peuvent avoir lieu si l’électricité n’est pas disponible en 

permanence. Certains étudiants affirment avoir manqué des cours via les réseaux sociaux en 

temps de pandémie en raison de batterie de téléphones faibles ou déchargées faute d’électricité 

(O. Chemoe Ngango et al, 2022). À ce problème s’ajoute l’accessibilité à internet qui n’est pas 

toujours évidente ou de bonne qualité (G. Kum, 2022).   

Du point de vue logistique, la maintenance des infrastructures numériques est un véritable 

challenge. Le dispositif nécessaire à la télé-évaluation lors des examens s’est avéré désuet et 

inefficace au fil des ans avec des télécommandes défectueuses, l’ordinateur régulièrement en 

panne à cause d’un disque dur défectueux et l’instabilité de la connexion (G. Kum, 2020). C’est 

la raison pour laquelle les télécommandes ont été supprimées et les questions sont désormais 

projetées sur power point pour permettre aux étudiants de reporter les réponses correctes sur la 

feuille de composition. Les enseignants parlent de semi-télé-évaluation (G. Kum, 2022). Il est 

aussi important de mentionner que malgré les efforts fournis par le gouvernement de gratifier 

les étudiants d’un ordinateur portable, il demeure toujours quelques-uns sans ordinateur ou 

téléphone androïde. Un enseignant déclare à ce propos que tous les étudiants ne disposent pas 

d’un ordinateur malgré l’aide gouvernementale, c’est ce qui justifie le fait que lorsque je fais 

cours en ligne, sur 500 étudiants attendus, à peine 200 sont connectés (G. Kum, 2022). 

Conclusion 
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Cette recherche porte sur une analyse critique de l’intégration du numérique en milieu 

universitaire camerounais. Elle est à la fois quantitative, qualitative, interdisciplinaire et repose 

sur la ToC d’Anderson. L’analyse des données révèle que les TIC sont intégrées en milieu 

universitaire camerounais. L’intégration physique du numérique se matérialise par la présence 

des espaces numériques telles que les CRM, les centres de développement du numérique 

universitaire et de la connexion internet dans les campus principaux. L’intégration pédagogique 

se perçoit à travers la modification dans les pratiques des enseignants et des apprenants avec 

l’usage des plateformes numériques pour enseigner voire évaluer. Du point de vue international, 

les universités camerounaises ont de la visibilité sur le web à travers la mise à jour régulière des 

sites des différentes universités. L’implémentation des TIC en milieu universitaire camerounais 

apporte diverses modifications dont parle Anderson dans l’agir des enseignants et des 

apprenants et modifie leur rapport au savoir. Toutes ces actions s’effectuent dans un contexte 

plein de défis notamment les défis pédagogiques relatifs l’incompétence numérique de certains 

enseignants et apprenants. Les défis énergétiques et logistiques sont en rapport avec la non 

permanence de l’énergie électrique et la maintenance du matériel numérique.  Au regard des 

positions occupées par les universités camerounaises sur le web et des défis liés à l’intégration 

efficience des TIC dans les universités camerounaises, il est important d’assurer entre autres la 

permanence de l’électricité, la formation continue des enseignants à l’usage du numérique et la 

maintenance des infrastructures numériques.  
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